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Inauguration du Petit Séminaire.*

Nous continuons -notre étude sur les origines du Sé-
minaire, et nous dirons dans le 'présent numéro, avec
tous les détails que nous avons pu nous procurer, quelle
enTft, le21 janvier1842, la cérèmonie d'inauguration.

Mgr Bourget, qui avait tant à cour l'ouvre de son
petit s'minaire, et qui, -après l'avoir pi-èparé -et mûri
depuis des années lans la méditation et la prière, ve-
nait de lui donner une existente canonique par son
mandement du 18 décembre 184, dans une lettre cir-
culaire à son clergé, en date du 5 janvier -1842, portait
à la connaissance de 'ses prétres l'érection au nouvel
établissement de Ste-Thèrèse, en mème temps -qu'il les
invitait à assister à son inauguration 'solennelle. Nons
citons:

CIRCULAlIRE DE MGR IG. BOURGET

ku Clergé du diocèse de Montréal.

'Montréal, 5 janvier l84s.
Messieurs,
,je viens d'établir un Petit Séminaire à Ste-Thèrèse, sur le plan

tràcé par le saint Concile de Trente (sess. xxîn, t. i) dont j'ai
suivi scrapuleusement les aispositifns. J'ai l'espérance que cet
établissement, qr i -est-en tout conforme à-l'espit de l'Eglise, sera
ici, comme ailleurs, une pépinière de bons prêtres, enw alitbentant
le Grand Séminaire qui déjà promet beaucoup pour l'avenir.
Quoique le Concile autorise révêque à ètablir une espèce de taxe
sur tous les biens ecclésiastiqnes de son diocèse pour fonter et

* Pour composer cet article, nous avons consulté : i0 les
archives de YEvché de Montréal; s0 la collection des mande-
ments de Mgr Bourget ; 80 les lettres de M, Ducharme ; 4'0 les
Mélanges Religieu; Su les souvenirs des témoins oculaires de
cette fête. Entr'autres nosâ devons-nos plus sincères remercié-
ments M. S. Tassé, curé de Ste-Scholastique; M. O. Mouette,
curé de St-Barnabé; M. J. Séguin, cur4 de Verchères ; M. J.
Graton, curé de St-Henri de Mascouche, et M. J. P. Bélair, curé
de St-Joseph des Cèdres. De plus pour ce travail, comme pour
les précédents sur le meme sujet, M. A. Nantel, supérieur du
Séminaire, a bien voulu nous passer, avec la plus grande libéra-
lité, ses notes, ses recherches et ses renseignements.-J. B. P.


